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Dactylorhiza insularis 
(SOMMIER 1896) LANDWEHR 1969

Étymologie: insularis: insulaire.

Description: comme Dactylorhiza sambucina mais plante élan-
cée, haute de 20-50 cm; 5-9 feuilles subdressées, linéaires-lan-
céolées, jusqu’à 15× 2 cm; inflorescence plus lâche, subcylin-
drique; fleurs jaunes, apomictiques; sépales longs de 7-10 mm;
labelle 5-9× 5,5-11 mm, de même teinte que les sépales; éperon
cylindrique, long de 7,5-11 mm, horizontal, droit à un peu cour-
bé vers le bas; 2n=60. 

Variabilité : espèce sans forme à fleurs rouges; labelle non
maculé ou orné, à la base, de 4 points rouges, plus rarement,
de 2 larges taches rouges [= Dactylorhiza insularis f. bartonii
(HUXLEY & P.F. HUNT) GATHOYE & D. TYTECA, photo C ]. 

Floraison: IV-VI. Habitat : de pleine lumière à mi-ombre, sur
substrats souvent acides, secs à frais: pelouses maigres, prai-
ries, bois clairs, jusqu’à 2.000 m d’alt. 

Répartition : méditerranéenne occidentale; à l’est jusqu’à
Grosseto (Italie), au nord dans les Corbières (Aude, France).
Localisé et parfois abondant. 

Photos A-B: France, Haute-Corse, 28.IV.2005; C: Aude,
9.V.2009.

Note: espèce issue
d’une ancienne hy-
bridation complexe,
probablement de for-
mule (Dactylorhiza
sambucina × D. ro-
mana) × D. romana.

Dactylorhiza alpestris
(PUGSLEY 1935) AVERYANOV 1983 

Étymologie: alpestris: alpestre.

Description: comme Dactylorhiza majalis mais plante sou-
vent trapue, haute de 10-25 (-35) cm; 3-5 feuilles, les infé-
rieures plus courtes et plus larges, ovales à elliptiques, parfois
suborbiculaires, 6-10× 2,5-5 cm, nettement maculées, les
1-2 supérieures bractéiformes; inflorescence plus courte et
plus pauciflore, souvent moins dense; labelle moins profon-
dément trilobé, souvent subentier, en moyenne un peu plus
grand, jusqu’à 15 mm de large, fortement maculé de boucles,
de lignes et de tiretés pourpres à violacés estompés, souvent
confus; lobes latéraux entiers. Variabilité : espèce plus cons-
tante que D. majalis. 

Discussion: espèce d’origine hybridogène très probable,
résultant de l’absorption complète de Dactylorhiza cordigera
par D. majalis dans les zones alpines lors d’un rétablissement
de sympatrie entre les 2 espèces après la dernière glaciation.
D. alpestris est assez fréquent et fleurit souvent en popula-
tions pures. Il possède une large intergradation avec D. maja-
lis dont il peut quelquefois apparaître comme une variété ou
comme un écotype d’altitude.

Floraison: VI-VIII. Habitat : en pleine lumière, sur substrats
humides à détrempés, légèrement alcalins à légèrement aci-
des: sources, suintements et dépressions marécageuses de
montagne, de 1.300 à 2.600 m d’alt. 

Répartition : Alpes, Massif Central et Pyrénées; limites
orientales de l’aire mal connues. Assez localisé et parfois
assez abondant. 

Photos: France, Hautes-Alpes, 26.VI.2019; Savoie,
1.VII.1984.

Groupe de Dactylorhiza majalis
Particularités: plantes assez hygrophiles; tige creuse, le trou
central d’un diamètre inférieur à la moitié de celui de la tige;
feuilles souvent larges, assez grandes, souvent maculées; flo-
raison précoce, avant celle de Dactylorhiza incarnata; 2n=80. 

Discussion: groupe essentiellement européen, de 8 espèces alloté-
traploïdes, se remplaçant géographiquement, toutes d’origine
hybride entre Dactylorhiza incarnata et D. maculata s.l., mais
issues de processus de spéciation distincts. 5 espèces pour le guide.
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forestieri

10 fleurs (très) petites; 
labelle long de 6,8-10 (-11) mm . . . . . . . . . . . . . . . . . O. funerea

10* fleurs moyennes à grandes; 
labelle long de (10-) 11-20 mm . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 11

11 zonation périmaculaire peu visible; macule munie
de lunules sommitales pâle, contrastantes; floraison
tardive V-VI (-VII) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . O. arnoldii

11* zonation périmaculaire bien visible; macule
munie de lunules sommitales peu contrastantes; 

floraison III-IV (-V) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . O. zonata

12 dessous du labelle rouge ou rosâtre . . . . . . . . . . . . . O. forestieri

12* dessous du labelle vert ou verdâtre . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 13

13 floraison tardive, V-VI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . O. sulcata

13* floraison précoce, fin II-miIV . . . . . . . . . . . . . . . . O. marmorata

14 labelle trilobé; lobe médian divisé en 2 lobules
secondaires, sans appendice à l’angle de bifidité;
gynostème très court à sommet arrondi. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 15

14* fleur n’ayant pas ces caractères réunis . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 18

15 pétales courts, triangulaires . . . . . . . . . . . . . . . . . . . O. speculum

15* pétales filiformes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 16

16 pétales entièrement vert clair, 
longs de 4-7 mm, gynostème jaune . . . . . . . . . . . . O. aymoninii

16* pétales brun noirâtre au moins à la base, 
gynostème lavé de rouge. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 17

17 pétales longs de 4-7 mm,  le plus   
souvent entièrement brun noirâtre, . . . . . . . . . . . . O. insectifera

17* pétales longs de 2-4 mm, bruns,  
le sommet verdâtre ou jaunâtre . . . . . . . . . . . . . O. subinsectifera

arnoldii

zonata

marmorata

funerea

sulcata

aymoninii

insectifera

speculum

Herorchis longicornu
( POIRET 1789) D. TYTECA & E. KLEIN 2008

Étymologie: longi-: longuement; -cornu: [en forme] de corne
(allusion à la longueur de l’éperon).

Description: comme Herorchis champagneuxii mais proba-
blement seulement 2 tubercules; plante un peu plus robuste,
haute de 10-35 cm; feuilles basilaires longues de 3-12 cm;
inflorescence plus allongée, de 5-15 fleurs; casque ordinaire-
ment rose ou violet, plus pâle que le violet noirâtre des lobes
latéraux; labelle (étalé) plus ample, 6-8 × 12-18 mm, à cent-
re blanchâtre ponctué de 2 rangées de 3-8 gros points pourp-
re foncé; éperon plus gros, jusqu’à 17 mm de longueur, très
élargi au sommet, droit à un peu arqué, ascendant à parfois
vertical. 

Floraison: III-IV (-V). Habitat : en pleine lumière, sur sub-
strats acides à calcaires, secs ou frais: garrigues, maquis,
pelouses de montagne, jusqu’à 200 m d’alt. en France, jus-
qu’à 2.000 m ailleurs.

Répartition : méditerranéenne occidentale; de Majorque
(Baléares) et de la Corse à la
Calabre (Italie), au Cap Bon
(Tunisie) et au Tell algérien.
L’unique station signalée de
France continentale (Hérault)
semble éteinte depuis 2008 et son
indigénat était douteux; cepen-
dant, depuis 2014, 3 stations ont
été signalées dans le Var, mais
les floraisons y sont spora-
diques. Très localisé et souvent
rare. Photos: France, Var,
30.III.2016.
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Ophrys speculum. Les hybrides d’O. speculum sont
souvent spectaculaires et assez aisés à reconnaître.
Leur labelle, muni d’une pilosité périphérique sub-
stantielle, est toujours trilobé à la base, avec un lobe
médian important, orné d’une macule brillante, sou-
vent simple et étendue. Le sépale dorsal à tendance à
se rabattre vers le gynostème, les diverses callosités
entourant la cavité stigmatique sont souvent encore
présentes, mais atténuées, les pétales sont générale-
ment encore triangulaires, assez sombres et ± nette-
ment auriculés à la base. En France métropolitaine,
l’absence de son pollinisateur empêche O. speculum
de former des populations; quand il est pollinisé, c’est
souvent par un visiteur accidentel portant les pollinies
d’une autre espèce, ce qui peut expliquer, avec d’é-
ventuelles interventions humaines, le grand nombre
d’hybrides signalés malgré sa rareté (Photos A-D). 

B

C

A

D

Photo A: Ophrys aymoninii × O. speculum (non décrit). France,
Aveyron, 9.IV.2017.
Photo B: O. lutea × O. speculum (O. ×chobautii G. KELLER

ex B. TYTECA & D. TYTECA). France, Aude, 24.IV.2007.
Photo C: O. bombyliflora × O. speculum (O. ×fernandii ROLFE).
France, Aude, 11.IV.2016.
Photo D: O. scolopax × O. speculum (O. ×castroviejoi SERRA

& J.X. SOLER). France, Aveyron, 19.V.2014.

Ophrys bombyliflora. Les
hybrides d’O. bombyliflora
ont habituellement de petites
fleurs, munies de sépales
arrondis, de pétales triangu-
laires velus, d’un labelle trilo-
bé à la base avec des lobes
latéraux arrondis et ornés
d’une pilosité importante; la
cavité stigmatique est généra-
lement encadrée par les ébau-
ches de callosités diverses
(Photos C, E-G).

Groupe d’Ophrys tenthredi-
nifera. Les hybrides ayant
une  espèce de ce groupe pour
parent sont généralement très
colorés, bractées comprises,
avec des sépales arrondis, des
pétales velus, une pilosité labellai-
re périphérique abondante, une
macule réduite et un gynostème à
sommet bref (Photos E, H-K).

F

G

E

H

Photo E: Ophrys aprilia × O. bombyliflora (O. ×bergeri G. FOELSCHE

& W. FOELSCHE). France, Corse-du-Sud, 5.IV.1996.
Photo F: O. bombyliflora × O. lutea (O. ×clapensis M. BALAYER). France,
Aude, 24.IV.2007.
Photo G: O. bombyliflora × O. incubacea (O. ×cosana H. BAUMANN

& KÜNKELE). France, Corse-du-Sud, 16.IV.2012.
Photo H: O. aprilia × O. morisii (O. ×pertaminae G. FOELSCHE

& W. FOELSCHE). France, Corse-du-Sud, 5.IV.1996.
Photo J: O. arachnitiformis var. passionis × O. tenthredinifera
(O. ×venusta G. KELLER nom. nud.). France, Pyrénées-Orientales, 8.IV.2013.
Photo K: O. caloptera × O. tenthredinifera (non décrit). France,
Pyrénées-Orientales, 10.IV.2013.

K

J
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